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Nous avons commémoré le 110e anniversaire du génocide des 
Arméniens une nouvelle fois dans un climat d’incertitude et de profonde 
inquiétude quant à la politique génocidaire qui se perpétue contre notre 
peuple. En effet, le génocide des Arméniens n’est pas un évènement 
historique qui s’est achevé par la création de la République de Turquie 
mais une stratégie d’extermination ininterrompue visant à effacer la 
présence arménienne des territoires revendiqués par la Turquie et 
l’Azerbaïdjan. 
 
Les massacres et la déportation des Arméniens de Soumgaït, de Bakou,  
de Kirovabad et d’autres villes et régions d’Azerbaïdjan entre 1988 et 
1991, puis la guerre de 44 jours de 2020 et le nettoyage ethnique en 
Artsakh en septembre 2023 s’inscrivent dans le même schéma 
génocidaire employé dans l’Empire ottoman au début du siècle passé.  
 
Quant au patrimoine culturel arménien, l’Azerbaïdjan reproduit l’approche 
des gouvernements turcs à la suite du génocide à savoir, la destruction, 
la réaffectation ou le vandalisme. De surcroît, le régime d’Aliev a lancé 
une campagne de suppression systématique des inscriptions 
arméniennes sur les églises et monuments d’Artsakh dans le but 
d’effacer toute trace de présence arménienne. 
 
Les ambitions de l'Azerbaïdjan vont au-delà de l’Artsakh. Le président 
Ilham Aliyev qualifie régulièrement le sud de l'Arménie d'«Azerbaïdjan 
occidental», faisant ainsi état de revendications territoriales claires. 
Combinées au renforcement militaire de l'Azerbaïdjan le long des 
frontières de l'Arménie, ces déclarations laissent entendre que la 
stratégie de déplacement forcé et d'expansion territoriale se poursuit.                                                                                             
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Բովանդակութիւն 
 

Էջ 6 – Գալ տարի Երեւան 
Էջ 7 – «Լինում է, չի լինում» վաւե-
րագրականով Էմիլի Մկրտչեան կը 
ներկայացնէ Արցախցի կիներու 
անկոտրում ոգին 
Էջ 11 – Ներողութիւն կը խնդրեն 
հայերից 
Էջ 14 – Ադրբեջանական վանդալիզմի 
նպատակներն ու ռազմավարութիւնն 
Արցախում 
Էջ 17 – Մաթիկ Էպլիղաթեանի 
«Անկրկնելի Հալէպը» 
Էջ 20 – «Լռեցուած ոճիրը» - 
Թուրքիայում կը հեռարձակուի 
առաջին հայկական սերիալը 
Էջ 21 - Ժնեւ և Լեման շրջանի Սուրբ 
Յակոբ Եկեղեցւոյ լուրեր 
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Mardi 29 avril 2025, la Ville de Genève a accueilli au 
Palais Eynard une cérémonie empreinte de dignité et 
d’émotion pour marquer les 110 ans du génocide des 
Arméniens.  
 
Organisée en partenariat avec le CAAS, la soirée a 
mêlé musique, mémoire et plaidoyer, en présence de 
représentants d'États, de personnalités suisses 
comme Dominique de Buman, qui a fait aboutir en 
son temps la reconnaissance du Génocide des 
Arméniens par le Conseil national, et de membres de 
la communauté arménienne.  
 
Face à la négation persistante et aux menaces 
actuelles, les voix réunies ont rappelé notre devoir 
collectif de vérité et de justice.  
 
Citant Luis Moreno Ocampo, le premier procureur de 
la Cour pénale internationale - CPI le président du 
CAAS, Sarkis Shahinian, a insisté sur la continuité du 
génocide des Arméniens marqué par le nettoyage 
ethnique du Haut-Karabagh à l'automne 2023. Il a 
également interpellé les représentants des différents 
Etats présents en leur demandant de saisir la 
présidence de l’OSCE afin qu’elle diligente une 
commission d’enquête sur les détentions illégales par 
Bakou des 23 otages arméniens dont les noms ont 
été lus un par un par Miganouche Baghramian, ex-
Présidente de l’UAS, lors de son discours.  
 

 
(Crédit photo : Demir SÖNMEZ) 

 
Madame Christina Kitsos, Maire de Genève, a 
déclaré lors d’un discours empreint d’émotion: «Nous 
avons le devoir moral de combattre l'oubli et la 
négation. C'est ainsi que nous honorons la mémoire 
des victimes du génocide».  
 
L’ambassadrice Hasmik Tolmajian a salué l’enga-
gement historique de Genève et de la Suisse pour 
aaa 
 
 

��� La réponse internationale au blocus imposé 
aux Arméniens d’Artsakh pendant neuf mois, suivi de 
l’opération militaire azerbaïdjanaise et l’expulsion de 
l’ensemble de la population de ses terres a été 
marquée par l’inaction. La Cour internationale de 
justice (CIJ) a émis des avertissements concernant le 
traitement des Arméniens par l’Azerbaïdjan, mais 
aucune mesure préventive n’a été mise en œuvre. 
Cela nous rappelle la passivité de la communauté 
internationale du début du XXe siècle, lorsque des 
rapports sur le génocide arménien étaient publiés 
mais largement ignorés.  
 
En l’absence d’obligation de rendre des comptes, les 
politiques génocidaires sont susceptibles de se 
poursuivre, faisant peser une menace croissante sur 
la République d’Arménie qui ne peut pas faire face 
seule à ces défis existentiels. 
 
Nos communications relatives à la reconnaissance 
du génocide doivent absolument mettre l’accent sur 
ces parallèles et la continuité des stratégies 
génocidaires ainsi que sur la nécessité de prévenir 
de nouvelles escalades. ¢ 
                                                                             M.S 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
les droits du peuple arménien. Elle a conclu son 
intervention par un vibrant: «Vive l’amitié entre 
Genève, la Suisse et l’Arménie». ¢ 
 

(CAAS) 
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CCOOMMMMÉÉMMOORREERR,,   CC’’EESSTT  
LLUUTTTTEERR  CCOONNTTRREE  LL’’OOUUBBLLII     
EETT  DDEEMMAANNDDEERR  JJUUSSTTIICCEE   

 

 

 

TIGRAN HAMASYAN 
 

«THE BIRD OF A 
THOUSAND VOICES» 

Jazz progressif 
 

Samedi 14 juin 2025  
à 22h00 

Alhambra  
Grande Salle 

10 Rue de la Rôtisserie 
1204 Genève 

 
Tigran Hamasyan PIANO, CLAVIERS 

Yessaï Karapetian CLAVIERS 
Marc Karapetian BASSE 
Matt Garstka BATTERIE 

 
www.lesatheneennes.ch  
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